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uiziqueienzt allentives à leur toilette, se drapent
prétentieusement, pour S'é!ever a,'dessus deleur .con
dition et étalent à tous les yeux la vanité de leur
sexe, il nous paraîtrait expédient .d'opposer à ce
scandale une Société de dames ijespectables et
influentes qui, par leuis bons exemples, arrive-
raient à modérer un luxe si propre à ruiuer les
familles et à pervertir les mSurs. Pöiir les animer
dins une entreprise plusdiflicile que bien d'autres;
il faut rappeler aux femmes qu'il sied mal à leur
réserve, en quelque lieu que ce soit, de chercher
à attirer les regards par la bizarrerie des modes
et la pompe des vêtements, Dieu ayant en horreur
le fiste, ainsi que le désir de plaire aux hommes;
dans son saint temple, cela devient un véritable
outrage à la majesté de Celui qui y réside sur un
trône de niiisér-icorde, pour recevoir les adorations
et les voeux de ses fidèles serviteurs.. Qu'elles se
rappellent le précepte que leur a donné saint
Paul, de n'entrer dans Péglise qu'avec la tê.te
modestement voilée, soit par respect pour la pré-
sence réelle de Dieu et des Angres qui l'y adorent,
soit pour ne pas ofrir au prochain une occasion
de profaner le saint temple. Qu'elles se souvien-
nent que cet important article de discipline a
toujours été enseigné par l'église et remis en
vigueur toutes les fois que ce sont introduits des
abus que nulle coutume ne saurait antoriser
qu'elles comprennent donc ¯bien le but que nous
nous proposons dans cette ordonnance, et qu'il
'ne s'agit pas de l'éluder en se servant du voile
comme d'un iouvel ornement, mais de lobserver
avec exactitude, en ayant soin de se còuvrir
modestement la tête, et qu'ainsi, chacune s'applique,
à elle-même la chaleureuse exhortation que1 er.
tullien àdressait aux chrétiennes de son temps.:

" Qui que vous:soyez, nière,:.suroujewiie,je
vous en conjure, voilez votre tête mère, faites-le


